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1 Pour  Dante,  l’homme  est  libre  de  ses  choix,  infiniment  variables ;  la  diversité  des
langues est inscrite dans sa nature. Depuis Babel, il a eu tout loisir de réparer sa faute
initiale d’orgueil. Pour vivre en société, les hommes doivent se donner des lois et des
normes, donc un langage, depuis le cercle de famille jusqu’au royaume. Certes le latin
est  une  langue  de  savoir,  mais  ce  n’est  pas  une  langue  naturelle  qui  autorise
l’expression la  plus  adéquate  des  sentiments  et  des  pensées  à  autrui.  Qu’on écoute
plutôt  les  meilleurs  des  poètes  dans  chaque cité,  on  en  dégagera  une  règle  et  une
mesure pour toutes les communautés d’Italie ; tel sera le « vulgaire illustre » qui rentre
dans la « civilitas »,  notion qui exprime chez Dante à la fois la vie en société et les
conditions de tout destin partagé. Le traité est donc l’œuvre d’un poète, mais aussi d’un
« politique ».
2 À  la  base,  une  rédaction  en  latin  vers  1304-05,  qui  sort  de  l’ombre  quand  elle  est
traduite en italien au début du XVIe siècle par Trissino. Un débat s’élève sur la langue à
choisir : faut-il un vulgaire commun à toute l’Italie, ou un vulgaire dialectal fidèle au
modèle  toscan  du  Trecento,  représenté  par  Pétrarque  et  Boccace ?  Au  demeurant,
l’ouvrage a été le lieu de multiples discussions : est-ce un projet littéraire pour une élite
poétique ou un essai  politique qui  exalte  la  créativité  des  parlers  vulgaires  face au
latin ? Du moins, Dante proclame que « le vulgaire illustre doit constituer une règle et
une  mesure  pour  tous  les  parlers  italiens  et  illuminer  jusqu’au  plus  infime d’entre
eux ». Il implique d’une part un parler naturel, disponible pour tous dans sa variété, de
l’autre  un  mode  d’expression  second  réservé  aux  lettrés,  acquis  au  prix  d’un
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entraînement scolaire. Par-là, ce texte illustre la problématique dégagée par B. Grévin :
le  linguistique  implique  le  politique  et  guide  les  usages  les  plus  ordinaires.  Texte
passionné et passionnant porté par une traductrice inspirée.
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